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Ce petit livre concis et bien écrit, ac ces sible au plus grand nombre (« 
Il ne s'agit pas d'une étude sa vante mais d'un essai (…) », p. 11) consti‐ 
tue en quelque sorte la ré ponse des his to riens aux usages de l'iden ti‐ 
té na tio nale dont a fait preuve le can di dat Sar ko zy lors de l'élec tion
pré si den tielle. Dans un pre mier cha pitre, syn thèse de ses tra vaux
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pré cé dents, Noi riel re vient sur la ge nèse de la no tion d'iden ti té na tio‐ 
nale. En fait, cette ques tion naît avec la dé faite de 1870 et sera conçue
comme un ins tru ment de re con quête des ter ri toires per dus. C'est
dans les pre mières dé cen nies de la Troi sième Ré pu blique que s'af‐ 
frontent les deux concep tions de cette iden ti té na tio nale qui vont
struc tu rer les prises de po si tions tout au long du XXe siècle et au- 
delà. D'un côté on trouve une dé fi ni tion pro po sée par Bar rès, celle
d'une iden ti té res tric tive, na tio na liste, basée sur le sang et l'exal ta tion
d'une « race » plon geant ses ra cines dans « la terre et les morts », vi‐ 
sion na tio na liste et chau vine, qui sera celle de la droite ré pu bli caine
et qui condui ra à Vichy. De l'autre, s'ex prime la concep tion de Jau rès
fon dant au contraire l'iden ti té na tio nale sur l'élan na tio nal du prin‐ 
temps des peuples, sur un pa trio tisme su bor don né à la ques tion so‐ 
ciale. Si brillantes soient les ana lyses de Noi riel, on est quand même
par fois sur pris ici ou là soit par des manques (ainsi seules quelques
lignes sont consa crées à l'in ter na tio na lisme pro lé ta rien des com mu‐ 
nistes d'avant le tour nant sta li nien) ou sur ses ana lyses à grands traits
du Front po pu laire. Osez avan cer que « Da la dier qui avait été un des
prin ci paux di ri geants du Front po pu laires, mais qui a re tour né sa
veste (…) », p.46, mé ri te rait pour moins des ex pli ca tions un peu plus
sub stan tielles. Le se cond cha pitre est consa cré à la pé riode qui va de
la fin de la se conde guerre mon diale à l'élec tion de 2007, à la quelle est
consa crée la troi sième par tie. On lit dans cette par tie, le cœur de
l'ou vrage, la dé mons tra tion du glis se ment sé man tique au quel le can‐ 
di dat sou met le thème de l'iden ti té na tio nale. Le dis cours de Sar ko zy
re pré sente une nou velle ver sion du na tio na lisme de to na li té bar ré‐ 
sienne, ou verte sur la contem po ra néi té, pre nant en compte l'exis‐ 
tence d'une im mi gra tion de France. Soit, il existe des Fran çais en pro‐ 
ve nance de l'im mi gra tion et c'est ça le nou veau vi sage de la France
pro clame le can di dat Sar ko zy. Mais, la France ne peut les in té grer et
en faire de fiers fils du pays qu'à la condi tion qu'eux- mêmes ac‐ 
ceptent de bien vou loir se plier aux us et cou tumes du pays qui les
ac cueille. A cette iden ti té na tio nale basée sur l'in té gra tion réus sie,
dont Sar ko zy est le meilleur exemple, il op pose deux fi gures, à re fou‐ 
ler, celle du clan des tin et celle du mo dèle com mu nau taire.
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